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Le climat et les glaciers se modifient depuis toujours. 

Natascha 

Heureux dénouement d'un enlèvement d'une petite fille deve­
nue jeune fille après 8 ans de captivité. Face à une attitude 
mûre, intelligente et réfléchie de Natascha, il y a presque pire 
que son pervers geôlier, l'attitude sordide des médias qui mon­
trent, face à ce fait divers, ce qu'est devenue la presse moder­
ne: voyeuse, stupide, cupide et au travers des médias, le seul 
intérêt de milliers d'auditeurs, téléspectateurs et lecteurs: com­
ment cela se passait: sur le plan sexuel? Bravo Natascha. Q'el-
le reste à l'écart des charognards ou alors prenne un agent et 
soutire un maximum de pognon à tous. 

L'ENQUETE DE LA UNE 

La grande fonte dans la montagne 
Les glaciers valaisans mais 
aussi ceux de tout l'Arc alpin 
fondent. Pour le Valais postin­
dustriel c'est une manne im­
portante qui risque de dispa­
raître. 
En effet l'eau domestiquée à 
irriguer ce pays sec à souhait 
et les barrages ont enrichi le 
Valais des redevances hydrau­
liques. 
N'oublions pas non plus l'as­
pect touristique. La présence 
des glaciers et des neiges 

La muselière. 

éternelles donne au Valais cet­
te image contrastée qui attire 
des personnes du monde en­
tier. 
Donc la fonte des glaces, dans 
l'hypothèse où tout fond serait 
une catastrophe pour le can­
ton. 
Notez que l'inverse est tout 
aussi vrai et qu'il y a 15'000 
ans le Valais était recouvert de 
glace. 
Il faut donc admettre les varia­
tions du climat comme une 

Ainsi le petit chihuahua devra porter une muselière selon le 
Gouvernement genevois qui est à gauche et refuse dope les 
discriminations, fussent-elles canines. Ouf! A Berne, on a déci­
dé que décidément la situation devenait trop ridicule et la lé­
gislation suisse en la matière sera répressive et fédérale. 
Un enfant mort, d'autres sérieusement blessés et on tergiverse. 
Si les décideurs politiques pouvaient être poursuivis pour non-
assistance en personne en danger avec suites civiles, je vous 
garantis qu'en quinze jours tout serait réglé. 

donnée de base. Cela n'em­
pêche pas les hommes de 
prêter garde à ne pas accélé­
rer les processus naturels. 
Mais de là à établir un rapport 
de causalité directe entre la 
fonte des glaciers et les socié­
tés modernes industrielles, il 
n'y a que les écologistes fana­
tiques qui peuvent tenir ce 
discours. Discours qui se fait 
rare lorsqu'un volcan de par le 
monde jette dans l'atmosphè­
re, en un seul jet, l'équivalent 
de dix ans de pollution et 
poussières produites par les 
hommes. 

Pour ceux qui veulent en sa­
voir plus, les éditions Mondo 
viennent de sortir un livre 
«Glaciers de Suisse» de Jùrg 
Alean qui mentionne le temps 
où le col du Théodule était 
libre de glace ou quand les ha­
bitants de Naters priaient pour 
arrêter l'avancée du glacier 
d'Aletsch. 

Ry 
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A l'AVS ou dans les caisses publiques, le bénéfice de la BNS? 
Sacré dilemme pour le citoyen suisse le 24 septembre. 
Surtout que les arguments des uns sont valables pour les 
autres. Les pressions auprès de la BNS pour produire du bé­
néfice existent dans tous les cas, social ou politique. Si les 
cantons sont privés de cette manne, ils menacent de couper 
dans le social. Aucun n'a imaginé couper dans le gras des ad­
ministrations chicanières, bizarre! 
Le seul argument qui tienne est que l'AVS a besoin de recettes 
stables, or le bénéfice de la BNS n'e l'est pas. CQFD. 

Le loup. 

L'abattage d'un loup dans la vallée de Conches comme la dis­
parition d'un ours dans le Parc national commencent à nous 
énerver. Finalement c'est le Conseil d'Etat valaisan qui prendra 
la décision d'ordonner l'abattage du loup. En tenant compte 
des moutons égorgés, des vétérinaires cantonaux, des garde-
chasse, des décisions du Conseil d'Etat, de l'avis fédéral des 
paperasses et autres, cette plaisanterie coûte près de Fr. 
50'000.— aux pouvoirs publics. Désormais que chaque déci­
sion de ce type fasse l'objet d'une étude d'impact et le coût 
mis é la charge des «pro loup» et basta! 
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Musée et chiens du Saint-Bernard: 20 000 visiteurs 

'D>* 

Le Musée et les chiens du 
Saint-Bernard a accueilli le 25 
août son 20'000e visiteur. 
Mme Monique Lesueur de 
Compiègne, France, et son 
époux Xavier ont eu l'agréable 
surprise d'être reçus par la di­
rectrice du Musée Bernadette 
Pasquier. Mme Lesueur s'est 
vue offrir les tickets d'entrée, 
une peluche du célèbre chien 
ainsi qu'une bouteille de li­
queur fine du Saint-Bernard. 

Depuis son inauguration, le 21 
juin 2006, le musée connaît un 
bel engouement: en moyenne 
292 visiteurs par jour. Des re­
présentants des cinq conti­
nents ont franchi les portes du 
Musée. Fréquentation impor­
tantes d'Italiens, Allemands et 
de Britanniques. Parmi les 
plus «insolites»: Israël; Irlande, 
Russie, Brésil, Australie, 
USA... Pour la petite histoire, 
deux familles (une du Mexique 

et l'autre du Zaïre) proprié­
taires d'un saint-bernard ont 
décidé de profiter de leur sé­
jour en Suisse ou en France 
pour faire un petit saut à Mar­
tigny pour voir le «berceau» de 
leur toutou! Le tout sans mu­
selière! 

Arlequin 

A DIRE VRAI 
Un tiers vaut mieux que deux 
tu l'auras! Si l'issue des vota-
tions fédérales sur l'asile et sur 
la loi sur les étrangers ne fait 
plus de doute, l'initiative Cosa, 
qui réunira sans doute une ma­
jorité populaire, doit encore pas­
ser la barre de la majorité des 
cantons. En effet, s'agissant 
d'une modification d'un article 
de la Constitution fédérale, la 
double majorité du peuple et 
des cantons est requise. La ba­
taille fera rage jusqu'au bout, car 
il n'est pas impossible qu'au fi­
nal treize cantons s'opposent à 
l'adoption de l'initiative. Laquelle 
repose sur cette illusion, savam­
ment entretenue, que l'AVS va 
sortir gagnante de l'opération. 
Alors qu'en réalité Cosa ne crée 
aucune richesse supplémentai­
re, se bornant à modifier la clé 
de répartition actuelle du bénéfi­
ce annuel ordinaire de la Banque 
Nationale Suisse (deux tiers aux 
cantons et un tiers à la Confédé­
ration), (suite en page 3) 

Léonard Bender 

http://www.confedere.ch
mailto:redaction@confedere.ch
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HISTOIRE UNIPOP MARTIGNY 
«Tout homme persécute s'il ne peut convertir» 50e anniversaire 
Au début du Moyen-Âge les 
chrétiens espagnols, réfugiés 
dans les montagnes du Nord, 
entreprennent, sous la houlet­
te des princes d'Aragon, de 
Castille, de Navarre et de Bar­
celone la reconquête du ter­
ritoire Ibérique, la Recon-
quista, pour en chasser les 
Maures musulmans qui oc­
cupent la péninsule et en re­
faire une terre chrétienne. Le 
pape Alexandre II encoura­
ge cette croisade en accor­
dant l'indulgence plénière 
aux participants. C'est 

d'abord la chute du califat de 
Cordoue ; puis, aidés de che­
valiers français venus du Lan­
guedoc, de l'Aquitaine, de 
Bourgogne et de Champagne, 
les princes espagnols mènent 
des raids, les algarades, 
contre les petits royaumes 
musulmans, les taifas; le roi de 
Castille, Ferdinand Ier soumet 
des principautés musulmanes 
dans la région du bas Douro 

puis son fils, Alphonse VI, 
prend Tolède alors que les 
Navarrais s'emparent de Sara-
gosse. Retournement de si­
tuation lorsque des musul­
mans venus du Maroc, les Al-

moravides, infligent une défai­
te à Alphonse VI à Zalacca, 
marquant ainsi un temps d'ar­
rêt à la Reconquista. La résis­
tance chrétienne s'organise; 
Rodrigue Diaz, le Cid, s'empa­
re de Valence; une nouvelle 
vague sarrasine, les Almo-
hades, qui tente de reprendre 
le contrôle de l'Espagne mu­
sulmane est écrasée à La Na-
vas de Tolosa par les troupes 
de la croisade inspirée par In­

nocent III. La prise de Grenade 
par Gonsalve de Cordoue 
marque la fin de la Reconquis­
ta; dans un premier temps les 
musulmans, cantonnés dans 
le royaume de Grenade, sont 

autorisés à conserver leur 
religion mais certains crai­
gnant les difficultés de la 
cohabitation prennent le 
chemin de l'exil. Francisco 
Jimenez Cisneros, arche­
vêque de Grenade et 
confesseur d'Isabelle II dur­
cit l'influence de l'Eglise, 

contraignant les musulmans à 
l'exil ou à la conversion forcée 
à la religion catholique, une 
mesure étendue à tous les 
musulmans d'Espagne. La se­
maine dernière en Irak, deux 
journalistes américains sé­
questrés par des intégristes 
islamistes ont été libérés après 
avoir accepté de se convertir à 
l'Islam. 

Hergé 

Le programme 2006-2007 
l'Université populaire de Marti-
gny vient de paraître. Il revêt un 
caractère particulier puisque 
cette année, ladite université 
fête ses 50 ans. Pour marquer 
cet événement, l'UNIPOP offre 
au public une conférence gra­
tuite exceptionnelle le lundi 16 
octobre: Jean-Marie Pelt, prési­
dent et fondateur de l'Institut 

EXPOSITION 

européen d'écologie, personna­
lité charismatique très connue, 
parlera de «La terre en héritage, 
quel avenir pour notre planè­
te?». D'autre part, l'UNIPOP 
offre un bon de 50% pour un 
cours-bloc, un de Fr. 50.- pour 
un cours de langue ou d'infor­
matique et un programme varié 
avec notamment des confé­
rences et divers cours blocs. 

Galerie Grande-Fontaine Sion 
Du 2 au 23 septembre la 
Galerie Grande-Fontaine 
présente les œuvres de 
René-Pierre Clivaz. 
Artiste autodidacte, il est 
essentiellement peintre, 
même s'il réalise régulière­
ment sculptures, installa­
tions, et autres décors de 
théâtre. Sa technique de 
prédilection est la «tech­
nique mixte». Il travaille 
successivement avec des 

encres, des pigments, de 
la peinture acrylique, à 
l'huile et des vernis. Il 
additionne parfois des 
sables colorés à ses 
liants ou procède par 
collage de papier, textile 
et autres matériaux. Il 
peint sur toutes sortes 
de supports et principa­
lement sur toile depuis 
plusieurs années. Vernis­
sage le 1.09.06 à 18 h. 
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SION 
Sedunum Nostrum publie «Parcs et jardins» 
Dans le cadre de l'année du 
jardin 2006, les Journées eu­
ropéennes du patrimoine 
2006 se déclineront en Suisse 
sous le titre «Les jardins, 
entre culture et poésie». Les 9 
et 10 septembre prochains, 
elles ouvriront au public les 
portes de nombreux parcs et 
jardins habituellement inac­
cessibles, qu'ils appartien­
nent à des maisons privées, 

des couvents, des châteaux, 
des cimetières, des exploita­
tions agricoles ou des jardins 
botaniques. 
L'Association pour la sauve­
garde de la cité historique et 
artistique de Sion a désiré 
partager ce thème avec le pu­
blic en créant une nouvelle 
publication intitulée «Parcs et 
jardins» et réalisée par M. Vin­
cent Krenz. Ce bulletin retra­

ces jardins adoucissent la ville 

IMPRESSUM 
Editeurs et composition: 
Rédacteur responsable: 
Impression: 

Rédaction-administration: 

Service de publicité: 
Responsable: 
Victor Sterchi 
079 628 13 23 

Société coopérative le Confédéré 
Adolphe Ribordy 
Impress SA Sion 

11, rue du Grand-Verger (1er étage), CP216,1920 MARTIGNY 
Tel: 027 722 65 76 - Fax: 027 722 49 18 - Portable: 079 628 01 88 
E-mail: redaction@confedere.ch 

Publiannonces 
16, rue des Creusets- 1950 SION 
Tel: 079 337 67 72 - Fax: 027 322 42 46 
E-mail: confedere@publi-annonces.ch 

ce l'historique des jardins de 
la ville de Sion. 
La première définition officiel­
le et internationale des jardins 
comme objet patrimonial a 
été édictée en 1982 par la 
Charte de Florence. Si la 
France a entrepris un pré-in­
ventaire de ses jardins en 
1983 déjà, en Suisse, le re­
censement de l'ICOMOS 
(Conseil International des 
Monuments et Sites) n'a dé­
buté qu'en 1995, soit 24 ans 
après que les directives ont 
été formulées. La collecte des 
données est pour l'heure la­
cunaire et de nombreux can: 

tons attendent encore leur 
tour, dont le Valais. «Parcs et 
jardins» ne s'appuie donc, 
faute d'une exploration systé­
matique du terrain et des do­
cuments, que sur des obser­
vations glanées çà et là, et in­
vite à la promenade, dans 
l'espace et dans le temps. 

SUR AGENDA 
Expo: Atelier lag', Martigny, , nique de Lituanie: Mozart et 
œuvres récentes de Laurence Schostakovitch. 0900 800 
Gay: je-ve-sa, 15 h-19 h 30. 800. 

Concert: 01.09 à 20 h, Fon­
dation Gianadda Martigny, «Il 
Giardino Armonico»: Vivaldi, 
Telemann, Corelli et Fasch. 
Réserv. 027 722 39 78. 

Spectacle: 7.09-8.09, 20 h, 
Ferme Asile Sion, Opéra de 
Mozart «Le Nozze di Figaro». 
Réserv. 079 666 26 22. 

Expo: sculptures de Christine 
Aymon à la fondation l'Estrée 
à Ropraz, tous les jours de 14 
h-19 h, sauf le mardi. Vernis­
sage 02.09,17 h. 

Sion - Concerts: Festival 
International de Musique: 
02.09, 20 h 30, Orchestre de 
Chambre de Varsovie et le 
Musicae Antiquae de Varso­
vie: Scène Buffe d'Alessan-
dro Scarlatti; 06.09,,20 h, Or­
chestre National Sympho-

Théâtre: jusqu'au 10.09, 21 
h, place du Théâtre de Sion, 
«Clérambard» de M. Aymé. 
Réserv. 076 201 92 02. 

Cinémas Martigny 

Casino: 1-2-5.09 à 20 h 30, 
4.09 à 20 h 45,12 ans, «The 
Sentinel»; 02-03.09 à 18 h, 12 
ans «Pirates des Caraïbes 2»; 
04.09 à 18 h, Avant-Première, 
«Les Amants de la Dent 
Blanche», de Raymond 
Vouillamoz d'après «Elle 
s'appelait Marie-Thérèse 
Seppey» de Narcisse Praz. 

Corso: 03.09 à 14 h 30, 7 
ans, «Garfield 2»; du 1 au 
4.09, à 20 h 30, «Entre Deux 
Rives» avec K. Reeves et S. 
Bullock; 1.09 à 18 h, 2-3.09 à 
17 h, 5.09 à 20 h 30,14 ans, 
«Il Caimano» de N. Moretti. 
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Logements introuvables 
FAITES VOTRE CHOIX 

Habiter un appartement 
confortable de 100 m2 pour 
une famille de quatre per­
sonnes dont deux enfants, 
quoi de plus légitime. 
Or, les appartements sont de­
venus rares et les prix ont ex­
plosé. 

y a plusieurs causes à ce 
phénomène. Trois sont impor­
tantes. La première c'est la loi 
sur l'aménagement du territoi­
re qui quadrille le territoire 
suisse et contraint les com­
munes à l'organisation de leur 
territoire. 
La deuxième c'est le décou­
page strict entre zone agricole 
et zones aménageables. 
Enfin la troisième cause c'est 
la capacité de recours des or­
ganisations reconnues de pro­
tection de l'environnement et 
dans la foulée le labyrinthe ad­
ministratif qui en découle. 
Ainsi le rêve idéalisé de jouer 
au Lego paysagiste de cer­
tains provoque l'incapacité 
pour des êtres humains de sa­
tisfaire un besoin premier: se 

loger normalement et à un 
coût raisonnable. 
Pourtant la Suisse et le Valais 
n'ont pas attendu ces nou­
veaux intégristes du paysage, 
ni la LAT, ni le droit foncier ru­
ral pour gérer le territoire avec 
la loi forestière d'avant 1900, 
les mayens, la sauvegarde des 
zones agricoles et viticoles, 
les bâtiments mitoyens des 
villages, etc.. 
Mais voilà des écolos de sa­
lon, des bureaucrates endi­
manchés qui n'ont jamais mis 
les pieds dans les réalités 
autres qu'urbaines veulent 
dire au monde leur suffisance 
livresque et réglementaire. 
On devrait obliger tous ceux 
qui veulent dire leur mot sur 
l'aménagement du territoire à 
vivre au moins cinq ans en 
zone rurale défavorisée avec 
salaire moyen du lieu. 
La preuve par l'acte devient in­
dispensable. 

Adolphe Ribordy 

Jacky Lagger à La Bâtiaz 
C'est à l'invitation de l'Asso­
ciation «Pars pas» préoccu­
pée par le suicide des jeunes 
que Jacky Lagger sera au 
Château de la Bâtiaz, l'après-
midi du 2 septembre pour 
son spectacle. 
Cette association, animée 
par Emmanuelle Franzetti, 
veut ouvrir le dialogue avec 
les jeunes et leurs parents. 
Jacky Lagger apporte son 
concours à cette noble action 
en chantant à l'intention de la 
jeunesse les raisons de vivre 
et non de mourir et de savoir 

EMIGRATION 
Les Valaisans partaient il y 
17 personnes de l'association «Valaisans du 
Monde» seront le 4 septembre en Argentine, à 
l'invitation des diverses associations de des­
cendants de Valaisans d'Argentine. Ces asso­
ciations célèbrent les 150 ans de l'arrivée des 
premiers émigrants valaisans à Esperanza, ain­
si que le 150e anniversaire de la fondation de 
cette cité. Elles reçoivent les Valaisans dans le 
prolongement et l'esprit des «Retrouvailles» de 
1991. Cette initiative avait permis à plus de 

appeler son environnement à 
l'aide. 
Si le suicide est un problème 
douloureux, la Fête de la Bâ­
tiaz est une fête précisément 
pour distribuer de la joie de 
vivre. A ne pas manquer. 

Crans-Montana: Fiat 500 
Les 2-3 septembre 2006 aura 
lieu la 2e Rencontre interna­
tionale des amateurs de Fiat 
500 organisée par l'Amicale 
valaisanne des Fiat 500 sur le 
site de la patinoire d'Ycoor. 
Après le succès de l'année 
passée, salué notamment par 

la présence des dirigeants de 
la célèbre marque turinoise, 
c'est un nouveau meeting 
FIAT 500 encore plus riche et 
amusant que s'apprête à 
vivre Crans-Montana.Un 
deuxième édition, étalée en 
deux jour, avec deux nou­
veautés principales; la visite 
du musée d'alpage de Co-
lombire et une soirée au res­
taurant le CERVIN, ouverte à 
tous (sous réservation) et 
spécialement à l'honneur de 
cette «micro-car»qui fait rê­
ver encore toutes les classes 
d'âge. 

a 150 ans 
1600 descendants d'émigrants d'être reçus 
dans le Vieux-Pays. Le canton du Valais sou­
tient ces célébrations. Il contribue dans une 
mesure importante à la traduction en espagnol 
de l'ouvrage «Nos Cousins d'Amérique» 
d'Alexandre et Christophe Carron et il offre un 
cadeau souvenir aux Entités valaisannes d'Ar­
gentine. Information dés le 25 septembre c/o 
Jean-Claude Dayer 027.322.60.35, 

jcdayer@bluewin.ch. 
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Le pactole 
Imaginez un peu le pactole, 
Fr. 660 milliards, c'est le 
montant actuel du capital 
accumulé des caisses de re­
traites du pays. La LPP, loi sur 
la prévoyance professionnelle 
a 20 ans, elle est née en 1985. 
Elle est à la moitié de sa vie 
quant aux effets. Ce sera en 
effet en 2025 que tous les 
Suisses au bénéfice d'un 
contrat de travail, auront fait le 
plein de cette couverture so­
ciale destinée à assurer au 
moins le 40% de leur dernier 
salaire pour leurs vieux jours. 
L'AVS, elle, en fournira le 20%. 
Et a chacun de garnir sa tirelire 
pour les 40% restants: 
construire sa maison., 3e pilier, 
assurance-vie, épargne, etc. 
Un tel pactole suscite beau­
coup d'intérêt dans le monde 
de la finance. La preuve, ce 
sont les scandales des caisses 
publiques qui octroyaient 
maints avantages sans se sou­
cier de les financer en oubliant 
que les cotisations sont 
payées par les contribuables 
ou les utilisateurs des mono­
poles publics. La preuve aussi 
de cette cupidité, ce sont aus­
si les profits injustifiés de cer­
tains directeurs d'assurances 
privées, et récemment le scan­
dale Swissfirst qui a permis à 

quelques directeurs de 
banques et de caisses de re­
traite de réaliser de juteux pro­
fits. 
120'000 emplois ? 
Les experts affirment que trop 
de caisses de retraite gèrent 
ce pactole et concluent qu'il en 
faudrait 1000. Dans un com­
muniqué récent l'Association 
suisse des institutions de pré­
voyance affirme, suite à l'étude 
d'un consultant que la perfor­
mance des caisses est négati­
ve et n'atteint pas le 2,5% lé­
gal! Or, dans le même temps 
quelques grandes caisses re­
connaissent avoir réalisé des 
performances à 8 et 10%. Qui 
croire? ASIP reconnaît cepen­
dant que cette étude ne porte 
que sur 72 caisses... sur 2'400 
et 20% seulement du volume 
financier global. La question 
qui vient à l'esprit c'est: qui 
veut profiter de qui? A défaut 
d'étude complète sur la ques­
tion, sauf une partielle du DFF, 
on peut affirmer que près de 
120'000 personnes s'occu­
pent des caisses de retraite. 
Déterminons d'abord le taux 
de rémunération. Les caisses-
maladie travaillent pour 6 à 8% 
de la prime payée. Les 
banques entre 1 à 3% de la 
sommes à gérer. Prenons le 

chiffre minimum de 2% néces­
saire pour gérer et administrer 
un capital de caisse de retraite. 
Le calcul est aisé Fr- 600 mil­
liards multipliés par 2% et divi­
sé à leur tour par le salaire an­
nuel brut d'un employé à fr. 
100'000.- et vous obtenez 
120'000 emplois consacrés à 
la gestion des caisses de re­
traite. Certains rétorqueront 
qu'il faut mixer ce chiffre avec 
ceux des employés des 
banques, des assurances, des 
sociétés financières, d'accord. 
Il n'en reste pas moins que le 
pactole, les emplois, l'obliga­
tion légale de cotiser, les pe­
tites miettes spéculatives qui 
découlent d'un tel montant à 
gérer, tout cela fait que la LPP 
est devenue la première entre­
prise de gestion financière du 
pays. Il n'est pas étonnant que 
cela suscite l'intérêt. Il tout 
aussi étonnant que si peu de 
dérapages aient eu lieu dans la 
gestion de la LPP. Le moment 
donc pour le pouvoir politique 
de recadrer le tout, en insistant 
sur les systèmes de contrôle et 
la professionnalisation des gé­
rants. On ne doit plus trouver 
un gérant de caisse qui investit 
les fonds des autres dans des 
mines d'or au Canada !!! 

Ry 

A DIRE VRAI 

(suite de la page 1) 
Les initiants veulent fixer la part cantonale à un milliard de francs 
par année, et verser le surplus éventuel au fonds AVS. La majo­
rité du Parlement a adopté un contre-projet indirect, une alterna­
tive réaliste. Les sept milliards de francs revenant à la Confédé­
ration sur les ventes d'or, soit le tiers du produit total de ces tran­
sactions, seront versés au fonds AVS. Evidemment, ce verse­
ment n'interviendra qu'en cas de rejet de l'initiative, sinon l'ar­
gent sera utilisé à une autre fin. Autrement dit, il s'agit de choisir 
entre deux variantes. Soit disposer tout de suite d'un montant 
confortable, soit faire le pari de recevoir davantage, plus tard! En 
bonne logique, les cantons, les retraités, actuels et futurs, se­
raient bien inspirés de privilégier la sécurité à l'aventure, l'exis­
tant à l'hypothétique, le réel à l'illusion, car finalement, un tiers 
vaut mieux que deux tu l'auras! 

Léonard Bender 

«On peut les aider!» 
Dimitri 

Dans le tiers-monde, la prise en charge d'un enfant 
handicapé coûte 50 francs par mois. 

i JyLuJ Case postale, 2002 Neuchatel, tel. 032 724 84 14 
Million ehrttlonn» |_ i. ,-r, n 
pour les nv.uoi.s www.cbmch.org, dons : CP 87-192253-5 
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LES IRRÉGULARITÉS DE L'A9 
Faut-il une CEP? 
Après les conférences de 
presse de la Commission 
de gestion (COGEST) et du 
Conseil d'Etat concernant 
les irrégularités constatées 
sur divers chantiers de 
l'autoroute A9, une ques­
tion se posera lors de la 
prochaine session parle­
mentaire: Faut-il créer une 
commission d'enquête par­
lementaire (CEP)? Divers 
groupes la réclament avec 
véhémence, mais vouloir 
couper des têtes, c'est un 
peu court comme argu­
ment pour une décision de 
cette importance. 

La Commission de gestion a 
produit un rapport qui 
constate divers dysfonction­
nements, pose plusieurs 
questions et propose des 
mesures de régulation. Elle 
va même jusqu'à déposer 
une motion pour contraindre, 
dorénavant, le Gouverne­

ment à mieux prendre en 
compte les conclusions des 
commissions de haute sur­
veillance. Grâce à une orga­
nisation efficace, elle a réus­
si, dans un temps limité, à 
bien analyser la situation. 
Brigitte Diserens, présidente 
radicale de la COGEST, et 
son équipe ont pu distinguer 
l'établissement de faux do­
cuments, des erreurs admi­
nistratives ou des directives 
interprétées très «librement». 
Les conclusions sont claires, 
le Gouvernement doit agir, 
notamment en restructurant 
le Service des routes natio­
nales. Tout doit être entrepris 
pour que, malgré ces irrégu­
larités, l'avancement des tra­
vaux ne souffre d'aucun re­
tard. 

Le Conseil d'Etat n'a enten­
du que partiellement ce mes­
sage, il semble minimiser les 
erreurs commises, faut-il 
alors une CEP? Elle ne pour­

ra pas faire plus que la Com­
mission de gestion. La justi­
ce s'occupe actuellement de 
la partie pénale et jusqu'au 
dépôt de ces conclusions, 
aucune commission ne peut 
faire progresser le dossier. La 
motion de la COGEST est un 
outil immédiat et adéquat 
pour contraindre le Gouver­
nement à mettre en œuvre 
les réformes nécessaires. 
Ainsi une CEP ne paraît pas 
pouvoir amener beaucoup 
plus, si ce n'est un brassage 
médiatique souhaitable pour 
certains en période électorale. 

Par contre, il est clair que les 
modalités prévues pour l'uti­
lisation des crédits fédéraux 
ne sont pas satisfaisantes. 
Elles encouragent la fraude 
afin d'utiliser entièrement 
l'argent disponible, surtout si 
le rythme prévisible des tra­
vaux risque de ne pas pou­
voir être tenu. Il faut donc 

Brigitte Diserens, présidente de la Com­

mission de gestion 

également agir au niveau de 
la Confédération, car on ne 
peut se contenter de la situa­
tion actuelle. La priorité ab­
solue restant de terminer 
l'autoroute valaisanne dans 
les délais les plus courts. 

Pierral 

BREVES 

Violence domestique 
La campagne «en route contre 
la violence domestique» se 
déroule actuellement en Va­
lais. Amnesty International 
veut, par cette pétition, ame­
ner les cantons à légiférer en 
la matière. Diverses actions de 
récoltes de signatures sont or­
ganisées jusqu'au 7 sep­
tembre. Des lieux d'accueil 
pour femmes battues existent 
à Sion et Martigny, mais ce 
n'est pas suffisant pour faire 
face à cette problématique. 

Fondation Gianadda: 
100'000 visiteurs 
L'exposition «Chefs-d'œuvre 
de la peinture européenne» du 
Metropolitan Muséum of Art 
de New York a accueilli le jeu­
di 31 août à 11 hsonlOO'OOO 
visiteurs. Les 50 toiles qui of­
frent un parcours de l'histoire 
picturale européenne sont vi­
sible tous les jours de 9 h à 19 h 
jusqu'au 12 novembre 2006. 
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COSA 
Pourquoi dire non 

VOTATION FEDERALE DU 24 SEPTEMBRE 2006 
Débats d'Infrarouge 

L'initiative COSA soumise à 
notre jugement le 24 sep­
tembre prochain se propose 
d'améliorer le financement 
de l'AVS en lui attribuant une 
part des bénéfices de la 
Banque nationale. Elle se 
fonde sur deux constats 
qu'on peut admettre: L'AVS a 
des difficultés de finance­
ment et la Banque national 
fait régulièrement des béné­
fices. Malheureusement lier 
ces deux choses n'est pas 
une bonne solution. 

Une multitude de chiffres, 
d'objectifs divergents ou en­
core de manque de durabilité 
de la solution pourraient être 
développés à souhait. Trans­
posons la solution proposée 
dans l'initiative dans la vie de 
tous les jours. J'ai besoin 
d'acheter un manteau en pré­
vision de l'hiver qui approche, 
malheureusement je n'ai pas 
les fonds nécessaires. Renon­
cer à payer une facture d'élec­
tricité pour faire cet achat va 
certes me permettre de pou­
voir affronter les frimas en 
étant bien emmitouflé, mais 
quelque temps plus tard 
lorsque l'entreprise coupera 
mon chauffage, je vais me re­
trouver bien emprunté... 
En enlevant aux cantons une 

part de leurs ressources, l'ini­
tiative COSA propose simple­
ment d'utiliser de l'argent utile 
dans des domaines vitaux 
pour financer une part de 
l'AVS. Celle-ci s'en portera 
mieux, mais les difficultés se­
ront simplement déplacées. 
C'est pourquoi il faut rejeter 
cette initiative, d'autant plus, 
et là les initiants sont d'ac­
cord, que, même en cas d'ac­
ceptation, dans une dizaine 
d'années il faudra trouver 
d'autres solutions pour le fi­
nancement de l'AVS. 
Il ne sert à rien de repousser à 
plus tard la réflexion nécessai­
re sur l'ensemble de notre po­
litique de prévoyance. Cette 
réflexion peut être douloureu­
se, mais se cacher les réalités 
ne résoudra rien. Les 
exemples sont trop nombreux 
où faute d'avoir eu le courage 
de regarder les difficultés en 
face, nous nous sommes re­
trouvés dans une bien triste si­
tuation. 

Disons non à COSA et empoi­
gnons la politique de pré­
voyance dans sa globalité, nos 
retraites méritent mieux qu'un 
hypothétique sursis. 

Pierrot Métrailler 
Secrétaire cantonal du PRDVS 

Infrarouge consacre encore deux débats aux ob­
jets des prochaines votations fédérales du 24 sep­
tembre. Le conseiller fédéral Christoph Blocher a 
accepté de débattre, le 12 septembre sur la TSR, 
de la loi sur l'asile avec des représentants de la so­
ciété civile fortement mobilisée sur ce sujet, alors 
que Ruth Dreifuss, Yvan Perrin et Léonard Bender 
auront confronté leurs positions la semaine précédente. 
Réfugiés, étrangers: papiers, svp ! 
Le 24 septembre les Suisses diront ce qu'ils pen­
sent des nouvelles révisions de la loi sur l'asile et 
sur les étrangers, proposées par Christoph Blo­
cher, soutenues par PUDC, les Radicaux et le PDC 
et combattues par référendum. Les associations 
de défense du droit d'asile, parlent de lois scélé­
rates. La gauche et les Verts y voient un enjeu de 
société. Le comité référendaire réunit des person­
nalités de tous bords, qui vont de l'ancienne 
conseillère fédérale Ruth Dreifuss à l'ancien chan­
celier de la Confédération, le radical François Cou-
chepin. 

Calendriers des débats: 

mercredi 6 septembre à 20 h 40 TSR 1 

Ruth Dreifuss face à Léonard Bender 
débat animé par Romaine Jean 

mardi 12 septembre à 22 h 30 TSR 1 

Christoph Blocher face à 3 représentants 
de la société civile 

Débat animé par Michel Zendali accompa­
gné de Romaine Jean 
Prenez part au débat dès maintenant sur le 
site internet infrarouge.tsr.ch par webcam 
ou par SMS: tapez INFRA, laissez un espa­
ce puis tapez votre message et envoyez le 
au no 939 (20 cts/sms) 

Léonard Bender, président du 

PRDVS face à Ruth Dreifuss le mer­

credi 6 septembre 
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TROISIEME GENERATION 
La santé, bien le plus précieux 

Le vieillissement de la popu­
lation mais aussi la bonne 
forme des aînés en général 
sont des données totale­
ment nouvelles à gérer sur le 
plan collectif. Ainsi du main­
tien de l'apparence à la gym­
nastique des aînés, des re­
traités en forme au tourisme 
doux, des bonnes retraites 
au désir de vieillir en forme, 
tout contribue à faire de la 
santé et de son maintien, au 
sens large, un domaine en 
soi. 

L'apparition sur le marché de 
centres de fitness, de thermes 

alpins ou maritimes, la diété­
tique, la vulgarisation des 
connaissances sur le fonction­
nement du corps et de l'esprit, 
tout contribue à élargir la no­
tion de santé non plus comme 
le passage d'une pathologie à 
une guérison mais comme un 
état de bien-être à tous les 
âges. D'ailleurs c'est cette dé­
finition que donne l'OMS de la 
santé. 

Pascal Couchpein s'y met 
Même Pascal Couchepin, mi­
nistre de la Santé, s'il considè­
re la santé comme l'absence 
de maladie, la voit aussi com­

me un état de forme et encore 
comme un secteur écono­
mique et c'est un langage 
nouveau. 
Ainsi il a adopté un discours 
novateur en matière de santé 
lors de la traditionnelle ren­
contre avec la presse à l'Ile St-
Pierre, mardi. Selon lui, ce 
secteur ne doit pas être perçu 
qu'en termes de coûts car il 
pourrait devenir le moteur de 
la prochaine relance écono­
mique. 
Représentant 59 milliards de 
francs bruts par an et occu­
pant 10% de la population ac­
tive, la santé est un des plus 
importants secteurs écono­
miques en Suisse. Et il est ap­
pelé à se développer, a indi­
qué le conseiller fédéral, expo­
sant les résultats d'une étude 
sur l'avenir du marché de la 
santé publiée pour l'occasion. 
Les dépenses dans ce domai­
ne continueront de croître en 
raison de l'évolution démogra­
phique, des progrès technolo­

giques et de l'importance que 
les individus accordent à la 
santé. Le marché de la santé, 
centré sur la guérison des ma­
ladies, a donc le potentiel de 
devenir un des principaux mo­
teurs de l'innovation et de la 
c ro issance en Suisse. 
La bonne forme 
L'apparition récente d'un mar­
ché axé sur la prévention et la 
préservation de la santé offre 
des possibilités supplémen­
taires, relève l'étude. Recou­
vrant un vaste champ qui va 
de l'alimentation biologique ou 
fonctionnelle à la chirurgie 
plastique en passant par le 
bien-être wellness et le fitness, 
il crée déjà des emplois et inci­
te les gens à se responsabili­
ser. Ce marché permet par 
ailleurs d'expérimenter de 
nouveaux produits et services 
que les consommateurs ou 
patients soucieux de leur san­
té sont prêts à payer de leur 
poche. Il soulage ainsi l'assu­
rance de base et le secteur 

public tout en stimulant l'inno­
vation. 
Ajoutés à sa stabilité politique, 
sa nature, sa discrétion et sa 
capacité d'innovation, ces 
deux marchés offrent à la 
Suisse d'excellentes bases 
pour se positionner en tant 
que «pays de la santé» au ni­
veau international. Elle pour­
rait devenir un centre de la chi­
rurgie et de la médecine de 
haut niveau, un lieu d'implan­
tation de l'industrie et de la re­
cherche et une destination 
pour le tourisme de santé. 

Ry 

CHOMEURS AGES 
Modif ication de la loi 
Pour les personnes qui de­
viennent chômeurs peu de 
temps avant l'âge de la retrai­
te, les emplois intermédiaires 
doivent désormais valoir da­
vantage la peine. Même si 
elles bénéficient de périodes 
de travail, ces personnes doi­
vent pouvoir épuiser leurs 520 
indemnités journalières avant 
de déposer une nouvelle de­
mande d'indemnisation, qui 
sera souvent d'un montant 
moins élevé. 
Le nouveau règlement est en­
tré en vigueur le 1er juillet. Il 
concerne les personnes qui 
perdent leur emploi quatre 
ans avant d'atteindre l'âge de 
la retraite. Afin de mieux tenir 
compte du principe qu'il vaut 
toujours la peine de travailler, 
le Conseil fédéral a modifié 
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l'ordonnance sur Passurance-
chômage (OACI). «Cette mo­
dification de l'ordonnance 
permet désormais de s'assu­
rer que ce n'est qu'après 
l'épuisement de ces 520 in­
demnités journalières que l'on 
examine si l'assuré justifie de 
la période de cotisation mini­
mum de 12 mois lui permet­
tant de déposer une nouvelle 
demande d'indemnisation, 
qui sera dans la plupart des 
cas moins élevée» précise M. 
Hans-Peter Egger du Secré­
tariat d'Etat à l'économie 
(SECO). 

En modifiant l'ordonnance sur 
l'assurance-chômage, le 
Conseil fédéral a également 
prolongé l'augmentation de 
400 à 520 jours du nombre 
d'indemnités journalières en 

faveur des assurés de 50 ans 
et plus de trois cantons de 
Suisse romande souffrant da­
vantage du chômage. Il s'agit 
de Genève, de la région de la 
Chaux-de-Fonds (NE) et du 
canton de Vaud. Cette mesu­
re est valable du début du 
mois de juillet jusqu'à la fin de 
l'année pour le premier can­
ton et jusqu'à la fin du mois 
de septembre pour les deux 
autres. 

Ry 

Pour le respect de vos volontés, soulager vos pro­
ches et vivre plus sereinement, tranquillisez-vous 
l'esprit ! 

Votre prévoyance funéraire personnalisée qui 
vous permettra de tout prévoir et de tout régler 
d'avance, en toute discrétion, et ce en bénéficiant 
d'une réelle économie. 

Indispensable à toutes et à tous, afin de ne pas lais­
ser à d'autres les soucis de s'en charger ! 

Votre prévoyance funéraire 

FUNESTA 

Pour quand la vie s'en va 

FUNESTA est là pour ça 

Appelez-nous dès maintenant ! 
Tél. 079 449 44 18 - toutes régions -funesta.ch 

ECONOMIE 
BCVs: Résultats réjouissants 
A mi-année et en comparaison 
avec les chiffres au 30 juin 
2005, la Banque Cantonale du 
Valais (BCVs) réalise un béné­
fice brut de 44,5 millions de 
francs (+ 8,4%) et un résultat 
opérationnel de 38,8 millions 
de francs (+ 22,3%). Ces ré­
sultats semestriels - à nou­
veau un record - expriment la 

dynamique de croissance qui 
caractérise la marche des af­
faires de la BCVs depuis plu­
sieurs années. 
De cette manière, la BCVs 
confirme la poursuite de l'ac­
croissement de ses parts de 
marché. 

Lizerne et Morge 
une production en baisse 
Le rapport de gestion 
2005/2006 de la société Lizer­
ne et Morge SA laisse appa­
raître une production hydro­
électrique en baisse. La sé­
cheresse et la rigueur de l'hi­
ver dernier ont engendré la 

plus faible production de ces 
20 dernières années, 21 % en 
dessous de la moyenne mul-
tiannuelle. Malgré cela un divi­
dende identique à l'exercice 
précédent de 4% a pu être re­
distribué aux actionnaires. 
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VOTATIONS 
La «société civile» et le corporatisme 
Pour les votations du 24 sep­
tembre, le ministre de la Justice 
refuse d'apporter la contradic­
tion télévisuelle à d'autres 
hommes politiques. Selon ses 
propres termes, il préfère privi­
légier le débat avec la «société 
civile». Jadis employée afin de 
dissocier l'univers militaire du 
reste de la société, cette termi­
nologie exprime aujourd'hui une 
forme d'apolitisme. Derrière 
l'expression «société civile» se 
cache en fait une irrésistible en­
vie de bâillonner les élus afin de 
redonner de la vigueur aux lo­
giques corporatistes. Cette ter­
minologie rappelle en effet la 
société des «corps intermé­
diaires». En France, sous l'an­
cien régime, La noblesse, le 
clergé et le tiers état résumaient 
à eux seuls la vie politique. Ils 
avaient pour mission d'incarner 
les aspirations populaires au 
nez et à la barbe de ceux qui se 
battaient pour l'élection de leurs 
représentants. Aujourd'hui, ce 
qu'il convient d'appeler la «so­

ciété civile» obéit aux mêmes 
logiques que celle des corps in­
termédiaires. La «société civile» 
abrite en effet quelques person­
nalités extérieures aux cénacles 
démocratiques, quelques indivi­
dus qui apparaissent au gré des 
intérêts et des votations. Qu'il 
s'agisse «d'usines à penser», 
d'ONG ou de lobbys profes­
sionnels, ces corporatismes 
s'offrent une nouvelle virginité. 
Sous le label «société civile», ils 
tentent en quelque sorte de se 
re-légitimer. Désarmés par 
l'émancipation des citoyens, 
agacés par le rejet populaire du 
paternalisme associatif ou syn­
dical, ces «intermittents» du dé­
bat démocratique décident de 
changer leur image. Désormais, 
ils préfèrent donc agir sous une 
autre bannière, sous l'appella­
tion politiquement correcte de 
«société civile». A Infrarouge, 
les contradicteurs privilégiés 
par le ministre se dénommeront 
donc probablement Terre des 
hommes, Organisation suisse 

d'aide aux réfugiés, Eglises... 
Dans une démocratie moderne, 
l'intérêt général n'est pas la 
somme des intérêts particuliers. 
Consciente de cela depuis 
1848, la Suisse a donc renforcé 
la dimension représentative de 
son système démocratique. 
Soucieuse de corriger les excès 
corporatistes de la Lands ge-
meinde, notre pays a choisi de 
renforcer le rôle des parlements 
et des gouvernements sans 
toutefois heurter le souverain 
pouvoir du peuple. Naturelle­
ment, une telle modernité ne re­
joint pas les desseins politiques 
du ministre de la justice. Derriè­
re sa volonté d'écarter le débat 
avec les élus, face à ce souci de 
privilégier le dialogue avec la 
«société civile» en période de 
votations, soyons donc attentifs 
aux risques de dérives corpora­
tistes 

Sébastien Leprat 
Secrétaire politique PRDS 

INITIATIVE COSA 
Une confusion dangereuse 
La conférence des partis 
cantonaux radicaux recom­
mande de rejeter l'initiative 
COSA. Un OUI aurait des 
conséquences très graves 
pour la Banque nationale 
comme pour les finances 
des cantons et de la Confé­
dération. En avril de l'année 
passée, les délégués du 
PRDS avaient déjà rejeté 
l'initiative COSA. 
L'initiative COSA pénaliserait 
clairement la Confédération 
comme les cantons. Suite à un 
accord avec la Banque natio­
nale, les cantons doivent per­
cevoir 1,7 milliard jusqu'en 
2012. L'initiative COSA veut li­
miter cette somme à 700 mil­
lions. Afin de compenser la 
différence, les cantons seront 
contraints d'augmenter les im­
pôts ou de réduire les presta­
tions (par exemple dans le do­
maine de la formation ou des 
transports). Pour cette raison, 
les partis radicaux cantonaux 
combattent avec énergie l'ini­

tiative COSA. Parallèlement, 
l'indépendance de la Banque 
nationale sera en danger si 
l'initiative est acceptée. Le lien 
entre la politique sociale et la 
stabilité du franc est une pro­
position extrêmement dange­
reuse. Contrairement aux affir­
mations de la gauche, l'initiati­
ve COSA ne stabilisera d'autre 
part la situation de l'AVS. De 
très grandes incertitudes pla­
nent sur la hauteur de l'enga­
gement de la Banque nationa­
le en faveur du fonds AVS. 
L'avenir de l'AVS sera donc 
très incertain. Cette solution 
n'est donc pas une solution de 
financement durable. Le 
contre-projet indirect à COSA 
livre en revanche des pistes de 
réformes judicieuses. En cas 
de rejet de l'initiative, une part 
conséquente des fonds al­
loués à la Confédération sera 
versée au fonds AVS. Ces 7 
milliard sont clairement comp­
tabilisés et ne représentent 
pas des fausses promesses. 
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Réinventer les frontières pour servir la paix 

Enfin, l'intervention de la com­
munauté internationale en fa­
veur de la paix au Liban a des 
chances de s'imposer. Dans 
cette mission de l'ONU, la 
Suisse doit jouer un rôle, non 
pas sur un coup de tête mais 
en fonction d'une stratégie à 
long terme. Le Conseil fédéral 
a d'ailleurs commencé récem­
ment à discuter d'une telle 
stratégie pour les engage­
ments futurs de l'armée dans 
la promotion de la paix à 
l'étranger. Certains y ont vu 
d'emblée une sorte de blas­
phème politique, de danger 
pour notre neutralité. Pourtant, 
une telle stratégie s'avérera in­
dispensable à l'avenir; mieux: 
elle sera ambitieuse et elle ren­
forcera la position neutre de la 
Suisse dans le concert des na­
tions. 

De mon point de vue, l'armée 
suisse pourrait intensifier ses 
engagements de l'armée à 
l'étranger et moderniser ainsi 
sa politique. Les actions de la 
Suisse en matière de promo­
tion de la paix devraient en ef­
fet être fortement intensifiées, 
bien davantage que ce que 
prévoit l'étape de développe­
ment de l'armée pour 2008 à 
2011. La Suisse doit réussir à 
inscrire son engagement de 

promotion de la paix en tant 
que partie intégrante de la dé­
fense au sens large et non 
comme une concurrence aux 
missions strictes de défense 
du territoire. L'engagement à 
l'étranger est dans l'intérêt de 
la Suisse. Les engagements à 
l'étranger devraient être facili­
tés et non compliqués par les 
processus de décision poli­
tique. Ainsi, il faudrait par 
exemple accroître la marge de 
manœuvre du Conseil fédéral 
pour pouvoir réagir vite ou 
étendre un engagement en 
cours. Il s'agirait aussi d'ac­
croître les incitations pour les 
jeunes Suisses à s'engager 
afin de promouvoir la paix. Il 
faudrait d'autre part doter l'ar­
mée d'instruments de décision 
modernes, c'est-à-dire que 
notre armée pourrait s'adapter 
avec souplesse en fonction de 
l'évolution de la situation inter­
nationale. Il ne sert à rien de 
définir aujourd'hui une zone 
précise d'engagement privilé­
gié pour la Suisse dans dix 
ans. Qui peut prédire avec pré­
cision actuellement ce que 
sera le théâtre d'opérations et 
de conflits en 2015? Enfin, une 
voie simple et concrète 
s'ouvre pour la Suisse. Il s'agit 
de définir un accord-cadre 

Didier Burkhalter, conseiller national, vice-

président du Groupe radical-libéral de 

l'Assemblée fédérale 

entre notre pays et l'Union eu­
ropéenne sur la politique euro­
péenne de sécurité et de dé­
fense. Cette politique est inter­
gouvernementale et laisserait 
donc la Suisse libre de s'enga­
ger ou non selon les actions. 
Elle s'inscrirait parfaitement 
dans une logique de sécurité 
sectorielle continentale, conti­
nent dont nous sommes le 
centre... Pour réussir à pro­
mouvoir la paix, la Suisse ne 
doit pas avoir peur de ses am­
bitions d'ouverture; elle a en 
revanche beaucoup plus à 
craindre de ses tentations de 
repli qui pourraient un jour la 
paralyser. 

COMITE DIRECTEUR 
Deux valaisants au comité du PRD 
Suisse 
Lors de la dernière assemblée des délégués du PRD Suisse à 
Morat, l'assemblée a renouvelé son comité. Fulvio Pelli a été ré­
élu par acclamation à la présidence. Gaby Huber, conseillère na­
tionale uranaise, a accédé à la vice-présidence. Sur le plan valai-
san, Léonard Bender a vu sa place de vice-président brillamment 
reconduite. Il est rejoint au comité par Jean-René Germanier, 
notre conseiller national fait ainsi son entrée dans l'équipe diri­
geante du parti national. 

AGENDA 
Vendredi 1er septembre 
Les Jeunes radicaux du district de Monthey invitent à 19 h 30 au 
café National de Champéry les citoyens à un débat public. Léo­
nard Bender, président du PRDVS se confrontera à Grégoire Ra-
boud, président des Verts au sujet des révisions des lois sur 
l'asile et sur les étranger, lois sur lesquelles nous voterons le 24 
septembre prochain. 

Samedi 2 septembre 
Le Parlement des jeunes du Valais et le Service cantonale de la 
jeunesse nous convient à 16 h 00 en la salle du Grand Conseil à 
Sion à un triptyque. Il y aura, tout d'abord, la remise du Prix d'en­
couragement à la jeunesse par le conseiller d'Etat Claude Roch. 
Puis deux débats sur la loi sur les étrangers et la loi sur l'asile 
suivront. 

Dimanche 3 septembre 
La Jeunesse radicale valaisanne organise sa sortie d'été. Ren­
dez-vous est fixé sur la place de l'Abeille à Riddes à 9 h 30. 
après une présentation du village et l'apéritif, le téléphérique 
conduira les participants du côté d'Isérables où la journée se 
poursuivra. Renseignements et inscriptions sur www.jrvs.ch 

H Confédéré - Hebdomadaire fondé en 1861 Rédaction-Info: Tél. 027 722 65 76 Fax 027 722 49 18 E-mail : redaction@confedere.ch 

http://www.jrvs.ch
mailto:redaction@confedere.ch


Confédéré - Journal d'information du Valais Vendredi 1er septembre 2006 N°29 

forum | abonnement i archives . pub ( liens g impressum Les gens 
«Hibou, qui vole habilement, 
sans qu'on puisse le happer au 
collet, plaide le faux contre le 
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Courtoisie - le comportement 
des mâles vis-à-vis de candi­
datures féminines varie avec la 
géographie: en France le nu­
méro 2 du PS et maire de Di­
jon, François Rebsamen, a ex­
horté la foultitude de cama­
rades mâles à retirer leur can­
didature pour laisser la place à 
Ségolène Royale; courtoisie de 
troubadour ou requête de 
François le compagnon de la 
belle qui caracole en tête des 
sondages? Allez savoir! Mais 
pathétiques furent les ricane­
ments de Dominique, le dédain 
de Laurent, les allusions vipé­
rines de Jack. Alors que les ra­
dicaux vaudois préparent fé­
brilement l'élection au Conseil 
d'Etat, une femme, Jacqueline 
de Quattro, municipale à La 
Tour-de-Peilz, l'une des rares 
victoires radicales aux der­
nières communales, manifes­
terait quelque velléité électora­
le; piqués au vif les caciques 
radicaux, ni pour ni contre les 
femmes bien au contraire, ils 

ont voté pour Miss Suisse, ne 
l'entendent pas de cette oreille 
et, bataillant de la légitimité 
des femmes à se mêler de la 
chose, auraient sommé l'ambi­
tieuse impromptue de retirer 
illico sa candidature. Mais 
dites voir, votre slogan «Lau-
sanneEnsemble» signifierait-il 
les hommes au bistrot et les 
femmes au fourneau? 
Rien n'a changé - Le Confé­
déré du 11 mai 1936 nous ap­
prenait déjà qu' «un intéres­
sant rapport de la Société fidu­
ciaire suisse a été déposé sur 
l'ensemble de l'organisation 
de la comptabilité. Ce rapport 
contient des propositions 
d'amélioration de la tenue des 
comptes et de leur contrôle. 
Mais, chose inconcevable, le 
Conseil d'Etat n'a pas encore 
daigné aborder la discussion 
de ce rapport et de la suite à lui 
donner.» Une pratique conser­
vatrice! 

Le hibou 

La ménagerie 
En France, les candidats socia­
listes se bousculent au portillon 
pour briguer l'investiture du 
parti à l'élection présidentielle. 
A fleurets mouchetés, on 
échange les amabilités en glis­
sant, à l'occasion, la peau de 
banane susceptible de désta­
biliser l'adversaire qui, pour 
l'heure, n'est pas issu de la 
droite. «Gardez-moi de mes 
amis, mes ennemis je m'en 
charge.» Il y a Dominique, tan­
tôt Johann, tantôt Genghis; 
Laurent, dont le patronyme lui 
permet de revendiquer l'hérita­
ge spirituel de quelques 
hommes d'Etat de la Rome an­
tique; Jack, l'éternel adoles­
cent ébouriffé, dont on se de­
mande s'il est toujours étudiant 
où déjà professeur; le hasbeen, 
Lionel, sauveteur ou pompier 
pyromane? Enfin, Ségolène, la 
trouble-fête, sans complexe, 
qui fait passer des nuits 
blanches aux éléphants du 
parti. Pour troubler sa belle sé­
rénité, on dit qu'elle ne présen­
te pas de programme politique. 
La belle affaire! Il est de noto­

riété publique qu'un program­
me est fait pour être oublié 
après les élections passées. Et 
puis, le programme politique 
socialiste est connu: confier à 
l'Etat les tâches qui peuvent 
être accomplies beaucoup effi­
cacement par le secteur privé 
et pour cela ponctionner les ci­
toyens qui ont l'outrecuidance 
de bien gagner leur vie. Co-
luche, qui avait le sens de la 
formule et de la généralisation, 
disait que les hommes poli­
tiques se divisaient en deux ca­
tégories: ceux qui sont bons à 
rien et ceux qui sont prêts à 
tout. Et les femmes politiques, 
dans quelle catégorie faut-il les 
classer? Celles qui sont 
bonnes à tout faire et celles qui 
sont prêtes à ne rien partager? 
Pendant que les tigres et les 
lisons aiguisent leurs griffes, le 
dompteur, François Pays-Bas, 
partage la couche de la pan­
thère Royal. Que peuvent-ils se 
dirent sur l'oreiller? Ah!, si la 
couette pouvait parler.... 

Robert Franc 

BREVES 
Martigny 
50e anniversaire fusion Ville-
Bâtiaz 
Le 16 septembre une fête est 
organisée à l'occasion du 50e 

anniversaire de la fusion de 
Martigny-Ville et de la Bâtiaz. 
Au programme de cette jour­
née: réception dès 10 h 30 de­
vant l'Hôtel de Ville; à 11 h 15 
cortège jusqu'à la Bâtiaz; à 11 
h 30 cérémonie officielle de­
vant la Maison communale de 
la Bâtiaz avec productions 
musicales et apéritif vin d'hon­
neur. Dès 12 h 30: fête popu­
laire dans le village. 

Verbier 

Richard Branson achète 
Par l'intermédiaire de sa so­
ciété Virgin, le célèbre entre­
preneur britannique vient de 
racheté l'hôtel Verbier Lodge. 
Il prévoit la réouverture de 
l'établissement en décembre 
2007 après des travaux de ré­
novation. 
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FANFARE 
L'Union de Vétroz se distingue 
L'UNION de Vétroz a participé 
en juin dernier à la Fête Fédérale 
de Musique à Luceme. Elle y 
concourait en première catégorie 
Brass Band avec 25 autres so­
ciétés venues de toute la Suisse. 
Elle a obtenu un brillant quatriè­
me rang avec un résultat de 546 
points. Ce classement, premier 
romand, est d'autant plus méri­
tant si l'on se réfère à la moyenne 
d'âge des membres de la socié­
té. La moitié de ceux-ci ont entre 
13 et 18 ans. Ils ont tous pris part 
à l'exécution des morceaux du 
concours. Si ce résultat est une 
juste récompense pour le sérieux 
avec lequel les responsables de 
l'Ecole de Musique amènent ces 
jeunes, il est principalement dû 

BREVES 

au professionnalisme et au cha­
risme de son chef Monsieur 
Christophe Jeanbourquin. Celui-
ci ne compte ni son temps ni sa 
peine en inculquant à chaque 
musicien sa passion de la mu­
sique de cuivre. Résultat des 
autres Brass Band valaisans 
engagés dans la même ca­
tégorie: 
5. La Persévérante, Conthey, 545 pts 
7. La Rosablanche, Nendaz, 540 pts 
8. La Marceline, Grône, 539 pts 
15. La Contheysanne, Aven, 525 pts 
24. L'Edelweiss, Orsières, 509 pts 
25. La Liberté, Salins, 503 pts 
Les Tambours aussi! 
Les Tambours de l'Union ont 
également participé à la Fête 
Fédérale des Tambours de 

Martigny 

L'Union de Vétroz, photo «Studio Bonnar-

dot-> 

Bâle. En section, la clique a ob­
tenu une brillante 16e place en 
1er catégorie. En individuel jeu­
ne tambour, nous trouvons 
Raymond Nalesso 10e, Jona­
than Pittier 38e et Tristan Boul-
noix 42e. En catégorie senior 1, 
Grégoire Trincherini a obtenu le 
5e rang à la finale. Bravo à tous. 
Trois cousins vice champions 
suisses. Le dernier week-end 

Ovronnaz 

d'avril s'est déroulé à Wiler dans 
le Lôtschental le championnat 
suisse des solistes et quatuors 
(CNSQ). Une quinzaine de 
jeunes musiciens de l'Union de 
Vétroz y ont pris part et se sont 
magnifiquement comportés. 
Trois d'entre eux, trois cousins, 
arrière petits-enfants de Mon­
sieur Emile Boulnoix, lui-même 
membre actif de la société du­
rant les années 1910-1940, ont 
particulièrement brillé puisque 
tous trois ont obtenu le titre de 
vice-champion suisse dans leur 
catégorie respective. Il s'agit de: 
Céline Boulnoix, née en 1990, 
vice-championne suisse cornet 
catégorie cadet; Julie Boulnoix, 
née en 1988, vice-championne 

suisse alto catégorie junior; Jéré-
my Monnet né en 1988, vice 
champion suisse trombone ca­
tégorie junior. Bravo à ces trois 
cousins et à tous ces jeunes mu­
siciens issus de l'Ecole de Mu­
sique de Vétroz. 

photo des trois jeunes vices-champions 

Conthey 

Secoués! l'heure de la Foire 
du Valais approche 
Du 29 septembre au 8 oc­
tobre prochains, la célèbre 
manifestation octodurienne 
déploiera à nouveau ses 
fastes. Cinq hôtes seront à 
l'honneur: L'Alsace, TMR, la 
Fédération des sociétés de 
chant qui fête son centenai­
re, l'association des gar-
dien-ne-s romands de ca­

banes suisses et l'exposition 
le Valais bouge qui permettra 
de simuler les effets d'un 
tremblement de terre en Va­
lais. Un événement à ne pas 
manquer: le retour des Air­
ways, Dream, Astérix et Fla­
sh, ces groupes mythiques 
qui ont marqué l'histoire des 
bals valaisans animeront 
deux soirées, les 29 sep­
tembre et 6 octobre. 

Alp'Meeting d'Ovronnaz: 
un beau succès et des 
performances de choix 
La deuxième édition de ce 
meeting s'est parfaitement 
déroulée dans une ambian­
ce d'amitié et de conviviali­
té. De belles performances 
ont émaillé cette journée, 
vous trouvez tous les résul­
tats sous leur site. Signa­
lons les victoires valai-

sannes d'Aurélie Aymon CA 
Sion au lancer du poids, de 
Célia Moerch SFG Collom-
bey-Muraz au saut en hau­
teur et de Christian Perrau-
din CABV Martigny au saut 
en longueur. 

www, cab v martigny. ch 

La Maison du paysan à 
Conthey accueillera le mardi 
5 septembre à 19 h 30 un 
débat contradictoire sur 
l'initiative COSA soumise en 
votation le 24 septembre. A 
l'invitation du parti socialis­
te, Jean-René Germanier, 
conseiller national PRD se 
verra opposé à Stéphane 
Rossini, conseiller national 
PS. 
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VALAIS 
Vinea 
Sierre: Le grand rendez-vous 
des vins 
Le samedi 2 et le dimanche 3 
septembre 2006 sont inscrits 
depuis longtemps en lettres 
d'or dans l'agenda de tout 
œnophile qui se respecte. Pas 
question de manquer la 13e 
édition du plus grand salon 
suisse de vin. L'Avenue Général 
-Guisan se transformera, le 
temps d'un week-end, en une 
gigantesque œnothèque qui 
proposera la dégustation de 

DECES 

plus de 1500 crus issus d'une 
quarantaine de cépages diffé­
rents et produits par 110 enca-
veurs. La Cité du Soleil offrira 
diverses possibilités de char­
mer nos sens en plus de la dé­
gustation proprement dite des 
crus présentés. Des dégusta­
tions de prestige, des anima­
tions de rues, des visites et des 
expositions, seront proposées 
dans ce décor idyllique. Mélan­
ge de qualité, de professionna­
lisme et de convivialité, cette 

te pinot noir à l'honneur 

manifestation est devenue in­
contournable pour qui s'inté­
resse aux produits de la vigne. 
Déambuler, le verre officiel à la 
main, le long de la grande artè­
re sierroise est un plaisir unique 
pour l'amateur éclairé. Pour 
que les juniors puissent égale­
ment s'initier aux secrets de la 
dégustation, VINEA junior leur 
proposera une initiation aux 
sensations olfactives et gusta-
tives avec une dégustation à 
l'aveugle de différents sirops. 
Au fil des ans, la manifestation 
s'est étoffée et s'est ouverte au 
monde avec l'organisation du 
Mondial du pinot noir. A la mi-
août, ce concours unique au 
monde, seule confrontation de 
ce niveau consacrée à un 
unique cépage, a vu s'affronter 
1098 vins. La Valais a été à 
l'honneur puisque 2 des 4 
grands VINEA d'or proviennent 
de notre région. 

Pierral 

Armand Zwissig, 94 ans, 
Sierre; Simon Praz, Haute-
Nendaz; Hermann Gaillard, 
88 ans, Ardon; Agnès Dé-
caillet-Voeffray, 94 ans, 
Sierre; Armando Da Costa, 
44 ans, Savièse; Simone 
Raphaël, Massongex; Mar­
celle Cretton-Giroud, 82 
ans, Martigny; Espérance 
Antille-Rudaz, 85 ans, Cha-
lais; Sylvain Seigle, 81 ans, 
Martigny; Paul Troillet, 82 
ans, Champsec; Emile Be-
ney, 96 ans, Champlan; Ed­
mond Bourgeois, 91 ans, 
Bovernier; Algée Cordonier, 
59 ans, Montana; Germaine 
Daven-Menétrey, 87 ans, 
Martigny; Eva Burgbacher, 
55 ans, Monthey; Roger 
Bavaud, St-Triphon; André 
Dubois, 77 ans, Evionnaz; 
Robert Chevrier-Dussez, 80 
ans, Les Haudères; Annet-
te Métroz, 83 ans, Sem-
brancher; Max Saudan, 83 
ans, Martigny; Céline Ru-
daz-Micheloud, 89 ans, Vex. 

SUR L'AGENDA 
Chamoson: AG du GPMVR 
le 01.09,17 h, salle polyva­
lente. Thème: l'énergie. Invi­
tés: Isabelle Chevalley, Oli­
vier Dumas et un représen­
tant d'EDF Helvetica S.A. 
Brigue: 01-09.09, OGA'06, 
45e édition. Fête d'ouverture 
le 01.09 à 18 h au Château 
de Stockalper. 
TCS: Chapitre du 80e anni­
versaire du TCS Valais en 
collaboration avec l'Ordre de 
la Channe le 01.09. Accueil à 
la Fondation Gianadda, cé­
rémonie d'intronisation, re­
pas au Gourmet à Martigny. 
St-Maurice: remise certifi­
cats aux médiatrices et mé­
diateurs scolaires, 10e volée, 
06.09,17 h, Haute Ecole pé­
dagogique du Valais. Allocu­
tion du conseiller d'Etat 
Claude Roch, apéritif offert 
par la Municipalité. 
St-Léonard: AG de l'Asso­
ciation valaisanne de foot­
ball, 02.09, 9 h 30, salle de 
gym des écoles. 
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FULLY 
Belle Usine 
Je vous ai apporté un disque 
Vous trouvez que votre men­
ton fuit, que vos fesses crou­
lent et que vos cuisses frisent 
un peu? Vous vous situez 
dans la catégorie des per­
sonnes dont le physique ne ré­
pond pas aux canons esthé­
tiques d'aujourd'hui... Mais 
rassurez-vous, vous n'êtes 
seul(e)! Pour en sourire, en rire 
et prendre du plaisir le temps 
d'une soirée, venez voir: 

Je vous ai apporté un disque 
une pièce de Denis Maillefer 
Un tête-à-tête-à-tête d'une 
heure avec six comédiens qui 
parlent de ces petits com­
plexes qui nous gâchent la vie. 
Un pied de nez aux discours 
médicaux et esthétisants que 
la pub alimente et qui martyri­
sent nos corps. 

Durée: 60 mn. Dès 10 ans. 
www.belleusine.ch 

vendredi 1er et samedi 2 septembre à 20 h 30 
à la Belle Usine de Fully 

SIERRE 
Absences douloureuses 
Deux personnalités sierroises ont quitté cette terre ces dernières semaines et il convient encore 
une fois de saluer la mémoire. Me Henri Gard, fils du conseiller d'Etat Marcel Gard, avocat et no­
taire, fut juge cantonal. Il a laissé ce monde et sa chère ville de Sierre il y a quelques semaines. 
Homme de caractère aux convictions bien affirmées, il a servi sa ville, son canton et son parti poli­
tique le PRD attaché qu'il était aux idéaux humanistes. Armand Zwissig, lui, participa comme nul 
autre avec son frère Victor à la construction du Valais moderne. Entrepreneur pionner, travailleur in­
fatigable, il commença sa vie active avec la construction du barrage de la Gougra et créa une en­
treprise de transport florissante qui sillonne encore aujourd'hui les routes valaisannes sou la 
conduite de son fils Victor. L'un à plus de 80 ans, l'autre ayant passé les 90 ans, ils ont pu profiter 
d'une retraite bien méritée après une vie de dévouement pour leur ville et leur région. 
Nous présentons à leur famille nos pensées émues et les assurons que tous garderont la meilleure 
image de ces hommes de bien. 

Ry 

BREVE 

Les barrages valaisans animent l'été 
Figures incontournables de nos paysages alpestres, les barrages s'animent et participent à l'ani­
mation estivale. Le barrage de Mauvoisin a servi d'écrin à l'exposition Familles valaisanne. La Gran-
de-Dixence s'est essayée aux jeux de lumière, pour valoriser le site et donner de nouvelles couleurs 
à sa visite. Gageons que ces premières expériences réussies donneront des idées à d'autres. 

ERRATUM 
Dans notre dernière édition, nous avons félicité notre collaborateur Robert Giroud pour l'obtention 
d'une licence en sciences humaines et sociales mention histoire. C'est bien à 65 ans qu'il obtient 
cette licence et non pas à 35 ans... le lecteur aura rectifié de lui-même. 

Même petite, une annonce fait de grandes choses 
Une action de la presse suisse 

PRESSE SUISSE 
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